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Au debut de 1982 les editions „G. Bakalov" 
de Varna diffuserent en librairie leur der­
nier livre intitule „Kladenci, une agglo­
meration bulgare du Haut Moyen Age", 
du ä la plume de Stanco Vaklinov et Sta-
nislav Stanilov. 

Comme on le sait depuis longtemps, les 
terres situees däns Tangle Nord-Est de la 
peninsule Balkanique, connues dans ΓΑη-
tiquite et au Moyen Age sous le nom de 
Scythia Minor et terres des Carvuns, avaient 
ete un centre attirant Г attention de tous 
ceux qui etaient curieux des destinees his-
toriques de l 'Etat bulgare medieval. 

Aussi la publication des resultats des 
fouilles effectuees dans les sites archeolo-
giques du village de Kladenci, departement 
de Tolbuhin, entre les annees 1960 et 1966, 
presentait-elle, comme une des premieres 
en Dobroudja, un interet tout ä fait justi-
fie dans les milieux scientifiques et autres. 

L'ouvrage est compose de plusieurs cha-
pitres: Notes introductives des auteurs, 
etude de ragglomeration (p. 5—9); Ouv-
rage fortifie (p. 10—14); Habitations (p. 
15—34); Fours et fosses (p. 35—39); Ca-
racteristique generale de Г agglomeration 
(p. 41); Organisation de ragglomeration. 
Chronologie (p. 40—43); Ceramique (p. 
75—77); Objets de fer (p. 68—74); Objets 
de bronze (p. 75—77); Objets en os (p. 78— 
81); Autres objets et trouvailles, verrerie 
(p. 81—82); Monnaies (p. 83) et Conclusion 
(p. 84). 

Le village de Kladenci est situe ä en­
viron 60 km au Nord-Est de la ville de 
Tolbuhin. Les 36 km signales dans les pre­
mieres lignes ä la page 5, le sont vraisem-
blablement par inadvertance. 

En introduisant le lecteur dans le sujet 
par une caracteristique geographique et 
de nature detaillee, les auteurs mettent 
en lumiere: le lieu des vestiges, du peuple-

ment le plus ancien, les premiers specia-
listes qui les ont explores, l'origine de Pe-
rigon, appellation medievale de cette ag­
glomeration. 

Ainsi done „si Ton admettait que la 
nouvelle construction du khan Omurtag 
etait pres de Silistra, l'agglomeration du 
village de Kladenci serait bien celle situee 
ä mi-chernin et, dans ce cas, la colline en 
question aurait ete celle de l'extremite 
ouest du village. Ce fut en effet une des con­
siderations motivant l 'etude du caractere, 
du röle et de l'importance de cette agglo­
meration fortifiee faisant partie de l'ancien 
Systeme d'agglomerations bulgares. . ." (p. 
5), la raison pour laquelle ce peuplement 
avait porte le nom mentionne plus haut est 
evidente. И ressort encore de ce qui a ete 
dit jusqu'ä present que ces descriptions 
sont en liaison directe avec une source do-
mestique tres importante de l'histoire bul­
gare du Haut Moyen Age — la Colonne de 
marbre d'Omurtag, bien connue des etudes 
scientifiques, conservee jusqu'ä nos jours 
dans l'eglise des Saints-Quarante-Martyrs 
ä Veliko Tärnovo. 

Poursuivant notre lecture, nous consta-
tons ä la page 10 que l'agglomeration avait 
ete bien fortifiee. Meme au debut du siecle, 
lorsque K. Skorpil avait visite ces lieux, 
les vestiges de la fortification dressee aux 
environs du milieu du V I № s. avaient ete 
relativement bien conserves. 

Bien qu'il s'agisse de fortification de 
type et de caractere des plus rudimentaires, 
talus et fosse de terre, le lecteur se rend 
compte des mesures que l'administration 
militaire du jeune Etat bulgare avait 
du prendre pour defendre, ä cette epoque, 
la voie importante et strategique qui re-
liait la capitale de Pliska avec le grand cen­
tre militaire et administratif de Druster, 
sur le Danube, et le tres glorieux palais 
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du khan bulgare si tue sur la petite tie 
actuelle de Pakuiul lui Soare en Republique 
socialiste de Roumanie. 

En tant que fortification, Г agglomera­
tion du village de Rladenci (portant tres 
vraisemblablement au Haut Moyen Age 
le nom de Peregon, comme cela a d'ailleurs 
ete releve) avait tout au plus subsiste un 
siecle ou un siecle et derni car, au dire, auto-
rise des auteurs: „D'apres le plan, le type 
et l'amenagement, ce retranchernent du 
village de Kladenci faisait partie du Sys­
teme de fortifications des anciens Bulgares 
le long du bas Danube. La Chronologie eta-
blie fait dater les remblais d'une periode 
anterieure. Leur edification est rattachee 
au VHIe siecle et, peut-etre meme, ä la fin 
du Vile s. A la fin du IXe et au debut du 
Xe s., les retranchements fortifies avaient 
presque considerablement perdu de leur 
function d'equipernent de defense et com-
rnengaient ä servir d'habitations. Les don-
nees sur 1'etude du retranchernent du vil­
lage de Kladenci confirment entierement 
ces observations" (p. 14). 

Parallelement a une etude du retran­
chernent, 23 habitations ont ete egalement 
etudiees, relevant du type bien connu de 
la science archeologique — habitations a 
demi enfouies. Comme on le sait, les habi­
tations ä demi enfouies sont observees sur 
les terres de ГЕигоре du Sud-Est en parti-
culier sur les lieux qui avaient ete peuples 
de Slaves, de Protobulgares et de certains 
peuples qui leur etaient apparentes. Ces 
genres de constructions furent par la suite 
реи а реи abandonnees. Gel a est tres сагас-
teristique lors de l'edification de nombreux 
centres urbains detruits lors des Grandes 
invasions et qui resurgirent au cours de la 
Periode s'etalant de la fin du Xe ,au debut 
du Xle s. 

Ces habitations etaient chauffees a Г aide 
de fours moyens de pierre; on a souvent de-
couvert dans ceux-ci de petites fosses cy-
lindriques destinees a la conservation de 
vivres (p. 35—39). 

En determinant deux periodes chronolo-
giques concernant l'edification de ces lo-
caux d'habitations, les auteurs de l'ouvrage 
parviennent tout au long de leurs hypo­
theses aux deductions suivantes au sujet 
du caractere de Г agglomeration du village 
de Kladenci: 

a. Cinq groupes de constructions d'ha­
bitations ont ete mis au jour, ce qui fait 
supposer que ces aids d'habitat (p. 41) 
se trouvaient en correlation avec la repar­
tition de la population qui у sejournait au 
regard de ses liens de parente et de famille. 

b. L'image complexe des centres d'ha­
bitations et 1'amenagement meme de l'ag­
glomeratiön ne se distinguent pas nette-
ment de celle des autres peuplements du 
Haut Moyen Age installes sur le territoire 
de la Bulgarie du Nord-Est et de la Rou-

manie (les villages de Topola, Durankulak, 
Brestak, Kamidava, Istria et ailleurs), 
alors qu'ils se differencient des habitations 
de plan ovale des villages de Garvan, Nova 
Cerna, Vinica, Bläskovo et Starmen, sur-
tout en raison du manque de mortaises pour 
les pieux de bois (colonnes necessaires a 
la consolidation de la construction de bois 
de la toiture) (p. 43). 

с Bien que lors de l'etude de l'agglo­
meratiön on n'ait pas decouvert jusqu'ä 
present de reseau routier (ä la page 10 les 
auteurs emettent la supposition qu'il n'avait 
jarnais existe), la place ouverte, au centre 
du peuplement, pourrait faire supposer 
que l'agglomeratiön en question avait ete 
edifiee sur la base d'une experience, d'un 
dessein et d'un plan prealables. 

La ceramique est le materiel de preuve 
le plus massif. Le manque de recipients 
entierement conserves prouve que la po­
pulation qui avait habite ces lieux avait 
ete. contrainte, en. raison des circonstances, 
des serieux bouleversements militaires et 
politiques de la fin du Xe et du debut du 
Xle s. de quitter les habitations qu'elle 
avait utilisees plus de trois siecles durant. 

La presence de ceramique, de fragments 
de recipients de glaise, travailles d'un me­
lange de glaise et ornes en creux de lignes 
ondulees et autres (83%); ornes de bandes 
gris-noir vernissees de glaise bien pure et 
bien melangee (8%); de ceramique vernis-
see (2%) (p. 57); et encore d'un groupe ge-
neralement lie aux deux groupes precedents 
de ceramique, sont une preuve eloquente 
et indiscutable que l'agglomeratiön du vil­
lage de Kladenci appartenait aux anciens 
Bulgares. 

Cette affirmation est appuyee par un 
grand nombre de traits en relief poses sur 
les fonds, les parois et les anses de la ce­
ramique susmentionnee (p. 62—66). 

La presence du signe souvent observe 
dans les anciens centres bulgares (Pliska, 
Veliki Preslav et ailleurs), certains carac-
teres et parties de mots vieux bulgare sont 
egalement des preuves irrefutables de ca­
ractere ethnique de l'agglomeratiön du vil­
lage de Kladenci. 

Les objets qui furent decouverts (couteaux 
de fer, briquets, boucles, anneaux, garni­
tures, crochets, clefs et cadenas, fers aigus 
de fleches, appliques de bronze, os travail-
16s, verre ä vitre, verre ä pied, anneaux de 
fuseaux (p. 68—82) confirment globale-
ment, к quelques exceptions pres, l'hypo-
these des auteurs au sujet du caractere pa-
cifique de ce peuplement, sinon du VIIе ä 
la premiere moitie du IXе s., tout au moins 
au cours de la periode du IXe—Xe s. 

Les huit monnaies byzantines de cuivre 
decouvertes et diffusees au cours de la pe­
riode 970—1030, comme cela est indique 
ä la page 83, ne pourraient nous donner une 
representation d'ensernble des limites chro-

127 



nologiques de Г existence- de cette agglome­
ration, се qui fait que les preuves precitees 
sont tres opportunes. 

Deux monnaies du IVe s. ont ete mises 
au jour dans les sites fouilles: une piastre 
turque et un sceau de plomb date de la fin 
du Xe s. et du debut du Xle s. dont la pu­
blication est prochaine (p. 83). 

Nous pourrions ajouter encore que l'ouv-
rage est relativement bien illustre. Au sujet 
de certaines insuffisances relevees, la res-
ponsabilite incombe ä l'editeur. 

La carte annexee de la Bulgarie du Nord-
Est de nos jours s.ur laquelle sont repor-
tees les anciennes capitales de Pliska et 
de Veliki Preslav ainsi que Druster, au cen­
tre duquel est aussi Signale le retranchement 
du village de Kladenci, permet au lecteur 
de s'orienter sur le schema et les distances, 
sur l'epoque et le Heu du deroulement des 
evenements dont il est question. 

Alors que l'execution graphique (la carte 
et les dessins) est satisfaisante, les photos 
semblent vetustes et, de ce fait, n'ont pas 
permis aux auteurs de faire mieux. 

Tout en nous montrant indulgent äu 
regard de quelques omissions et impreci-
sions insignifiantes de 1'etude, des fautes 
d'impression et autres lacunes, nous nous 
joindrons aux auteurs pour remarquer que 
la disposition de 1'agglomeration du village 
de Kladenci, ses vestiges d'une riche cul­
ture materielle, lui attribuent une place 
de choix parmi les autres agglomerations 
medievales de cette partie de la Bulgarie 
(p. 84). 

Ce peuplement retranche avait surtout 
joui de I'influence benefique des grands 
centres militaires et administratifs de l 'Etat 
medieval bulgare, a preuve 1 a grand nombre 
de ceramique vernissee, la proportion de 
ceramique de glaise blanche et purifiee, 
la presence de recipients faits au tour de 
potier, de meme que la grande quantite 
de recipients a parois fines, caracteristiques 
des anciennes capitales (p. 84). 

Les temoignages que nous fournissent 
les auteurs au sujet de la subsistance de ces 
regions de steppes coupees de forets con-
tribuent ä determiner la composition eth-
nique de la population. L'elevage aurait 
joue un role des plus essentiels dans le 
mode de vie des habitants de Kladenci. 
Par ailleurs, la presence de meules de mou-
lin ä main, de fosses pour conserver les её-
reales, de fours pour la cuisson du pain et 
le chauffage et autre cheptel mort, deter­
minant le caractere sedentaire de la popu­
lation bulgare qui habitait ces lieux. 

Les metiers etaient aussi largement im-
plantes — la menuiserie, la travail sur os, 
la transformation des metaux (p. 84); la 

chasse et autres metiers sont une preuve 
d'une existence tres variee de cette agglo­
meration d'environ 2,6 hectares, sans perdre 
de vue la destination fundamentale de re­
tranchement fortifie des anciens Bulgares: 
la protection de la voie strategique impor-
tante, un point d'appui du trongon Druster— 
Pliska en direction du Palais tres glorieux 
du souverain bulgare dispose sur l'ile ac-
tuelle de Pakuiul lui Soare. 

L'agglomeration du village de Kla­
denci se distingue des agglomerations dejä 
etudiees du Sud-Est de la peninsule Bal-
kanique, ayant dejä fait l'obj.et de publi­
cations, ainsi que des caracteristiques stra-
tigraphiques generales-,— l'absence d'an-
ciennes couches slaves comportant des ma-
teriaux, de la ceramique surtout travaillee 
ä la main au tour de potier primitif. 

Au dire des auteurs, ce peuplement au­
rait spontanement quitte ses habitations. 
Serait-ce ä la suite des incursions des Pe-
tchenegues du milieu du Xle s. ou bien des 
causes relevant d'une periode plus ancienne? 
On ne saurait l'affirmer avec certitude, 
faute de preuves ecrites. 

A notre avis, et ce pour des raisons bien 
comprehensibles, des les annees 70—80 du 
Xe s. (du temps de la premiere invasion by-
zantine dirigee contre les terres du Nord-
Est, яи Sud du Danube), Г agglomeration 
commenga ä deperir, bien que la vie s'y 
ffit stabilisee pour une certaine periode; 
l'agglomeration et sa population partagerent 
le sort du Premier royaume bulgare dans 
lequel, apres sa deuxieme invasion (1003— 
1018), Byzance s'y installa durablement 
pour 164 ans environ, mettant sous sa coupe 
les terres de l 'Etat bulgare du Haut Moyen 
Age, au Sud du Danube. 

La renaissance de Г agglomeration, bien 
qu'affirmee sous certaines reserves, aurait 
pu se rapporter au milieu du X № ou au 
debut du Xllle s. Cela se confirmerait par 
la decouverte d'une certaine quantite de 
ceramique fine sgraffito. La vie aurait con­
tinue'sous cet aspect dans ces lieux jusqu'ä 
la fin du XlVe s. lorsque la Bulgarie me-
dievale fit l'objet de la conquete turque et 
tomba pour la deuxieme fois sous domina­
tion etr anger e. 

En guise de conclusion qui ne devrait 
pas etre consideree de tradition pour ce 
genre d'ouvrage, nous nous permettrons de 
faire ressortir que, bien que tardif et malgre 
les quelques notes critiques et corrections 
apportees, ce livre se revelera un mate-
riau utile pour tous ceux qui s'occupent des 
problemes de l 'Etat bulgare du Haut Moyen 
Age et qontribuera a .üffermir une tradition 
de nombreuses maisons d'edition traitant 
ce genre de -titres. 
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